
 

 

 
Odyssée : Un voyage riche en aventures a pris un deuxième envol lors de l’évènement Grandir s’unir 
et agir pour enrichir nos pratiques. 
 
Deux grandes thématiques ont été proposées : le programme éducatif et les modalités de gestion en 
réponse aux besoins des familles. Tenant compte de la grande portée de ces questions et des 
multiples pistes qui se présentaient pour amorcer une réflexion collective, des sous thématiques ont 
été ciblées. Un grand travail de mobilisation et de partage des expertises des milieux a été mis à 
contribution dans le processus de la « Machine Odyssée ». Ce processus comporte 7 étapes qui 
s’échelonnent comme suit : 
 

1. Identification d’une préoccupation  
2. Recension 
3. Analyse préliminaire 
4. Combinaison des savoirs pratiques et scientifiques 
5. Synthèse 
6. Préparation à la diffusion  
7. Soutien à l’appropriation et au réinvestissement. 

 
Nous pouvons maintenant profiter de l’étendue des possibilités engendrées par ce travail 
d’approfondissement de nos savoirs par le biais des « Petits guides pour prendre la route ». Vous 
pouvez vous féliciter du travail accompli à ce jour car plusieurs d’entre vous y ont contribué.  
 
Nous tenons à souligner l’importance de la démarche réflexive que suscite cette approche initiée par 
l’équipe d’Odyssée. Il est souhaité que la part d’engagement investie, que les questions (ouvertes et 
fermées) retenues sur la qualité de notre travail et les « questions puissantes » qui en résultent, 
conduisent à une compréhension améliorée des enjeux sous-jacents aux multiples interventions et 
accompagnements de nos réalités quotidiennes. 
 
Nous vous transmettons donc « Les petits guides pour prendre la route » qui serviront d’appui et de 
plan de travail lors des rencontres pédagogiques pour notre appropriation des pistes de réflexion. De 
plus, ils seront une étape significative pour répondre à notre désir de soutenir le développement de la 
qualité et d’actualiser notre expérience face aux changements perçus et à venir dans nos milieux. 
 
Nous vous invitons donc à prendre connaissance de ces précieux documents et à nous faire part de 
vos commentaires et questions.  
 

 Rituels, routines et transitions 
 Observation  
 Planification et organisation pédagogiques 
 Communication avec les parents 
 Gestion des horaires et de la fréquentation 
 Accueil des enfants et des familles ayant des besoins particuliers 
 Vers la « maturité scolaire ». 

 





Apprendre à apprendre
Le potentiel inné de l’enfant le pousse à jouer et explorer… pour 
apprendre. La petite enfance est une période cruciale parce que 
les apprentissages y façonnent notre identité et posent les bases 
des compétences qui nous permettront d’apprendre tout au long 
de la vie. Professionnelles et parents sont responsables d’offrir 
à l’enfant des soins attentifs et des conditions qui soutiendront 
ses explorations.
Que signifie pour moi « apprendre à apprendre »? Comment je 
m’y prends pour soutenir le développement des compétences 
de l’enfant à cet égard?

S’inscrire dans un continuum éducatif 0-5 ans
L’enfant est accompagné, tout au long de son passage en service 
de garde, dans des acquisitions et des explorations qui le prépa-
rent à l’étape suivante de son parcours éducatif. S’inscrire ainsi 
dans un continuum a un impact sur les liens que l’éducatrice tisse-
ra avec l’enfant et sur la place qu’il convient de laisser à ses parents, 
qui l’accompagneront toute sa vie. Cela nous engage aussi, comme 

Pour mieux accueillir et accompagner l’enfant et sa famille
Quel sens donner à nos actions dans la perspective  
du parcours éducatif de l’enfant?

Le jeu, une stratégie fondamentale 
à confirmer

On a demandé aux éducatrices ce qu’elles faisaient pour prépa-
rer l’enfant à l’école. Dans leurs réponses, la faible présence du 
jeu est frappante. Cela concorde avec des préoccupations de 
la recherche quant à la diminution de la place du jeu dans les 
services éducatifs offerts aux enfants de 4 et 5 ans, alors qu’il 
demeure à cet âge le principal moteur d’apprentissage. Leur 
perception de la « préparation à l’école » les a-t-elle menées à 
répondre avec des termes plus « scolaires »? Est-ce plus difficile 
de mettre des mots sur des actions de soutien et de valorisa-
tion du jeu de l’enfant? 

enjeu
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Analyse de la recension

Des outils et des pratiques, issus d’un questionnaire portant 
sur différents domaines de la maturité scolaire et d’une tour-
née de quartiers, qui ont été analysés puis discutés en com-
munauté de pratique et au sein d’une équipe scientifique. 

Valeur du jeu et apprentissages ciblés  
dans la perception de la préparation à l’école 

réseau de services éducatifs, à un questionnement sur les appren-
tissages à soutenir et sur les approches à privilégier pour y arriver.
Quelles sont les acquisitions que je soutiens en préparation du 
passage à l’école? Pourquoi celles-là?

Faciliter et soutenir le passage à l’école : accompagner 
l’enfant et ses parents
Les interrelations entre les différents contextes de l’enfant in-
fluencent la qualité de son développement. Les services de garde 
éducatifs, en vue de faciliter une entrée réussie à l’école, doivent 
donc miser sur la concertation avec le milieu scolaire et d’autres 
partenaires. Leur action première consiste toutefois à accompa-
gner l’enfant dans cette transition et à soutenir l’engagement des 
parents à ses côtés, en tenant compte de leurs inquiétudes et de 
leur perception de l’école.
À quel moment et de quelle manière j’accompagne l’enfant 
dans cette transition? Qu’est-ce que je sais de la perception 
qu’ont les parents de celle-ci?

Par ailleurs, l’analyse a mis en évidence la proportion importante 
d’activités ciblées par l’adulte et visant des apprentissages spé-
cifiques, dans lesquelles les éducatrices montrent des choses aux 
enfants. Ces réponses contrastent avec les convictions défen-
dues par des parents et des éducatrices quant à l’importance du 
jeu, de la globalité du développement et du respect de l’enfant. 
En y regardant de plus près, il est apparu que la grande majo-
rité des apprentissages souhaités ou des situations proposées 
étaient pertinents en regard des acquisitions importantes pré-
parant au passage à l’école. Le tableau ci-dessous en témoigne 
en les mettant en relation avec trois objectifs importants liés à 
la préparation aux apprentissages scolaires [1, 4].

Éléments associés aux « apprentissages spécifiques ciblés »
issus des questionnaires de recension

Encourager 
l’expression 
verbale

■■ Causeries et conversations
■■ Inviter à compléter ou inventer des histoires
■■ Inviter à « raconter » un dessin, une réalisation
■■ Comptines et chansons
■■ Permettre d’expliquer ses choix

Soutenir la 
curiosité 

■■ Intégrer dans l’environnement des images-mots 
■■ Multiplier les possibilités et occasions de 
sériation, de classification, etc.

■■ Découvrir avec eux la bibliothèque, le marché, etc.
■■ Élaborer et réaliser des projets collectifs

Favoriser 
l’intégration 
sociale 

■■ Soutenir la résolution de conflits
■■ Inciter au respect d’autrui et des règles de vie 
■■ Permettre d’exprimer son opinion
■■ Accompagner l’expression des émotions
■■ Encourager et soutenir le partage et l’entraide

C’est donc notre manière d’aborder et de concevoir les appren-
tissages en petite enfance qu’il faut questionner, en réfléchissant 
à notre rôle professionnel et en consolidant nos convictions et 
connaissances sur l’enfant et sur le jeu. Avec en tête le renou-
vellement de notre confiance en l’enfant… et en nous-mêmes!

Valorisation du jeu de l’enfant

Acquisition d’autonomie

Apprentissages spécifiques ciblés

Hygiène et acquisition de saines 
habitudes de vie



Il faut tout un village…  
Consolider la concertation autour  
de l’enfant et de sa famille

Des actions de concertation planifiées et misant sur l’interdis-
ciplinarité favorisent la cohérence, la continuité et la complé-
mentarité, du service de garde à l’école. Les partenaires ont été 
peu mentionnés dans les questionnaires de recension. Quant 
aux pratiques de concertation relatées entourant la préparation 
à l’école, elles apparaissent souvent ponctuelles, n’impliquent 
qu’un partenaire à la fois, et sont décrites comme tributaires 
des individus en place, ce qui les fragilise. La concertation doit 
mobiliser les organisations et non les seuls individus, autour des 
réalités des familles d’un territoire. Elle nécessite en outre une 
vision claire et partagée de nos missions respectives, pour que 
soit possible l’ouverture à l’autre…

Comment notre organisation se mobilise-t-elle, avec les pa-
rents et ses différents partenaires, pour faciliter à l’enfant son 
passage du service de garde éducatif à l’école? 

enjeu
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Des INGRÉDIENTS-CLÉS
1	 Je m’assure que le jeu demeure le moteur 

des apprentissages des enfants, de 0 à 5 ans 

2	 Je consolide mes connaissances sur 
le développement de l’enfant et les utilise 
comme repères pour communiquer aux parents 
la progression de leur enfant 

3	 J’encourage l’enfant à s’exprimer verbalement 
pour le soutenir dans la compréhension 
de son environnement 

4	 Je soutiens la curiosité de l’enfant et sa capacité 
à persévérer

5	 Je considère, dans mes interactions et dans 
les possibilités que j’offre aux enfants, la diversité 
de leurs rythmes et de leurs manières d’apprendre

6	 Je fais confiance à l’enfant et crois en ses capacités 
d’apprendre, de développer ses compétences et de se 
construire à travers ses expériences et sentiments

7	 J’accompagne les parents dans leur engagement auprès 
de leur enfant, en considérant leur perception de l’école

Des INGRÉDIENTS-CLÉS ORGANISATIONNELS
8	 Nous explicitons et partageons notre vision de ce qu’est 

la préparation à l’école, en la contextualisant aux réalités 
des familles et des enfants de notre milieu

9	 Nous convenons des acquisitions et compétences 
qu’il nous faut soutenir en fonction de l’âge,  
des intérêts et du potentiel de chacun des enfants 

10	 Nous contribuons à des initiatives de 
concertation qui soutiennent la transition  
vers l’école, en accordant une place  
prépondérante aux parents

Des ingrédients-clés pour une préparation 
de qualité aux apprentissages scolaires
Des ingrédients ont été identifiés, au fil de l’analyse des données de la recension et en interaction avec des savoirs scientifiques, 
comme étant des clés de qualité pour réfléchir, évaluer ou structurer notre action en regard de la « maturité scolaire » :

Le Cadre

L'engagement

Relations

L'animation

Intérêts

Ressources

C
o

ntributions / bénéf
ic

es

Maintenir le cap sur le développement 
global et intégré

Les situations sont riches lorsqu’elles permettent aux enfants de 
jouer à leur manière et à leur rythme. Elles mobilisent alors l’en-
fant entièrement dans son développement, contrairement aux ac-
tivités ciblées par l’adulte qui dirigent l’enfant. L’analyse des ques-
tionnaires de recension est venue confirmer que les dimensions 
du développement ou les domaines de maturation, lorsqu’utilisés 
pour observer l’enfant ou pour structurer nos interventions, ris-
quent de nous mener à privilégier et cibler des apprentissages 
spécifiques, en substituant des activités au jeu de l’enfant.

Comment je maintiens le cap sur le développement global et 
intégré de chaque enfant tout en confirmant les apprentissa-
ges essentiels associés à chacune des dimensions?

enjeu
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Le partenariat entre les parents et le personnel éducateur ou les RSG «  […] a de nombreux effets 
bénéfiques, à la fois pour les enfants, pour les parents et pour le personnel. Il peut même avoir des 
retombées à plus long terme, par exemple sur la qualité des relations que les parents entretiendront plus 
tard avec le milieu scolaire, qualité qui facilitera la réussite scolaire de leur enfant. » p. 21

Ce qu’en dit le  
Programme éducatif 
accueillir la petite 

enfance

« N’oublions jamais qu’un savoir  
acquis par l’enfant lui-même a bien plus 

de valeur qu’un savoir enseigné  
par l’adulte.» [2]
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Maturité scolaire
La maturité scolaire peut être définie comme le degré de 
préparation des enfants d’un territoire donné en vue de 
satisfaire aux exigences du milieu scolaire. Les services de 
garde éducatifs, quand il s’agit de « préparation à l’école », 
prennent appui sur leur mission. Celle-ci qui ne consiste pas 
à rendre les enfants matures, mais bien à les accompagner et 
les soutenir dans l’ensemble de leur développement, selon 
leur rythme et leurs besoins. Le concept de « maturité sco-
laire » tend cependant à s’élargir avec l’adoption des termes 
« prêt à apprendre  » qui couvrent davantage le développe-
ment de l’enfant dans sa globalité et réfèrent aux disposi-
tions neurologiques naturelles de l’enfant. Ainsi, une éduca-

trice qui observe peut découvrir ce qu’un enfant est prêt à apprendre 
et s’assurer de lui offrir des possibilités et un contexte qui favoriseront 
ses apprentissages ou le développement de ses habiletés.

Jeu
Jouer mobilise l’enfant entièrement et sur la base de sa volonté pro-
pre. C’est une action libre et spontanée qui ne peut être comman-
dée et dont le déroulement, comme l’issue, dépend de la fantaisie 
de celui qui joue. Le jeu de l’enfant est dynamisé par son désir d’ap-
prendre, dirigé par son instinct ou sa curiosité et alimenté par ses 
interactions avec d’autres. Il permet et soutient des comportements 
exploratoires qui sont observables et témoignent de la progression 
de l’enfant dans ses apprentissages.  

La réflexion sur la « maturité scolaire » nous force à la fois à s’approprier les différentes facettes de notre mission, à mettre des mots 
sur nos convictions en vue de les consolider, et à s’inscrire dans une perspective élargie pour questionner notre rapport aux parte-
naires. C’est aussi et peut-être surtout l’occasion de se redire, et de partager avec les parents, l’importance de la confiance accordée 
à l’enfant… premier acteur de son développement.

Le projet Odyssée
Le projet Odyssée est une vaste entreprise 
de mobilisation et d’expérimentation scienti-
fique dont la visée est l’enrichissement des 
pratiques en petite enfance. Le leadership 
dans ce projet est assumé par l’AQCPE et le 
projet est déployé et animé par les regroupe-
ments régionaux de CPE.

Concrètement, le projet Odyssée contribue à l’atteinte de six cibles :
1	 Accroître la mise en commun de nos pratiques, connaissances et expertises
2	 Adopter une pratique réflexive et évaluative à l’égard de nos pratiques
3	 Interagir avec le monde de la recherche et avec les savoirs scientifiques
4	 Établir des consensus autour de référentiels communs et sur des 

standards de qualité
5	 Renouveler nos modes de développement professionnel et d’accompagnement
6	 Conserver des traces de nos pratiques et de nos actions pour 

une meilleure gestion des savoirs

Quelques définitions
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